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Eet je urd'hai à deux heures, S. Exc. le ministre des finances 
Bk rendu dans ure voiture de la Couret escortée par un dè- 
BEhement de:cavalerie ainsi qu'il est d'usage, à la Seconde 
Mambre: das Btats-Gónéraùx ;afin:-d’y. présenter le’ budget 
Pennalffour' lbservice de 18ABeP TBI 0 Feen, 
P Bé nahStre d pronondé' dr disdoilss ddi’á dré plas’d'une 
Etti fieure et quï ‘éritre ‘däns des dètails dü plus haut intérêt 
L ‘Hotre état financier. N qys.en„donnergns la traduction dans 
Nt re prog gän. Umro. ;,; Jenerreri tse iet nb-ot 
PREn. attendant: nous sommes heureux de póùvùir anmohoer 
Re toutes. les právisioris favorables par rapport À notre’ si- 
B Mhei orr Ánenciòre, sé sont non-seulement réalisées, mais qe le 
Krat a même súrktäsë route'àttente ; que le chiffre du budget 
led pens ai 
| id | 44 et 1845, de trois millions de florins, et sur celui de 
MUL, de prèsde cinq millions ; que les voies et moyens pro- 
Bosés pour.faire, fans, aux dépenses des. années 1846. et 1847 
ken venit non-seulement: être eonsidérés commie suffisans, mais 
Mine le service de ces deux années sera même clos avec un ex- 
bant de recettes du montant de 250;000 florins,u'en un mot, 
tre ‘situátiön Gliäncière est dès-à-prbsétit rétablie dôfihitive- 
sur ún'pied nöriniatet entièrement satisfaisant. 
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(rpral, #25 t pre dernier, il est, établi une comn- 
sjon chatgéededonner 3u gouvernement des éclai rcissemnens 
dea Arin prapernant tdle,tntórsis du, musée del Stat à Aars. 
dass ati ne pen vent ôtte poneidêrég comme faisant. partie 
gina ordinaires de | adminjstratiom. Sont nomes 
einbres de gette conimission le dirgcteur du musée, M.J. de 
eh tuembre de l'Institut royal des Pays-Bas, et secrêtairc da 
al de dirgetjon del’ Ácadémie royal'des Beaux-Arts; M. A. 
eesti gmpre d ‘Institut royal des Pays-Bas, et M. P.. 
Kragtorus,: emnbre d 
edes beaux- Arts. ‚ hd ee, 
Par arrêté du 23 de ce mois, le Roi a nommé directeur de 
Mice à Ratterdam AB. van, Dorprastaellement jagede eanton, 
„Voor! urg. : " : a ee NP Sa ed re 
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"1 yad hier du jaff cher LIL. AA. ER, le prinde ét la’ prië. 
geesse Frádéric, 


des Pays-Bas, un grand bal auquel toute la Cour 
En assisté. LRE 
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: : A Se an 
… Le Staats-Courah?: de’ et ‘jour’ publie une liste de succes- 
Mloks ouvertes par suïte dedódès d'individus Ayant fait partie de 
Varimeée néerlandaise auúx ‘Indes-Orientales. Cés successions, 
“ont l'administration. est canfiée à-la.chambre des orphelins à 
atavia, peuvent êtrg róclamées par les ayant-droit, aux bu- 

Feanx de dópartemeif du miimistêré des colonies. 

Dans cette liste figurent les noms de plasieurs individus dont 
-Îes familles sont à l'étranger et nous les faisons suivre ci-après: 
le Niekels, Nicolas Josëph Louis, né à Bruxelles, âgé de 20 ans, 
Pärt le A'niars 1839, à bord dn, uavire Général van den Bosch, 
doede Ie 1e juillet àDjopjöcdrta, sa succession est de f 2,27; 
Benoit Jean’ Laanidams dé Malines, mort à Djucjocarta, a laïs- 
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A i xx. ns 
Bren: rea Hib aes 5 EE . 
° . - . et : dee 
an Pare Teot iursne roy beate den F EVA ee 
sluis Un bat-de- noces au Behgate. - 
: 
k il velt Ì Tt Az " : ‚ 
RAR AADE Pete 1 Zu et entendu raconter bien des fubles mon 
Bies szzd ER: 1 ste Wee - OR . . . 
B den WN …… Strueuses , mais ‚coito histoire surpasse toute 
bd Ln € ] * e n RS B - 5 k 
RRT nj hin Action. ; n 
E "ien “1, ÍGAÉTAIK TAILOR. Confessions ofa Thug.) 


Meise 
E iss en syllabes, à domain !. échangées entre les héros de cette histoire, 
hs ener Roudjak, avaient une signification étendue, comprise de 
‚Aus. Elles. youfaient dire que la veille étant trop courte et tropoecupée, pour 
? ad. iner laut d'offgires.importantes, il fallat ajourner au lendemain tour dé- 
ì üment prévu. IÌ yaxvait là trois mariages inévitsbles, et que rien désormais 
4. pouvait plus contrarier, tous tes obstacles ayant disparu. Anssi, une pa- 
” „histoire s’'accamplissant ou se racontant dans le cadre de nos villes 
Cinrapes. serait, terminée;À jogs mots : à demain! Le narrateur se bornerait, 
ElFampliation, en forme.d'ápilagne, à earegistrer un tfiple hymónée,dans les 
tpauz,de l'état civil desromaûpiers, en faisant observèrau lecteur que la loi 
Mprescriptible du, croisement des. races devait triompher de tous les empê- 
Î mens auscités par les hommes et les choses. Mais nous;sdeimes au Ben- 
& Gâle ; et ce qui serait regardé comme accompli à Paris ou à Lokdres, peut en- 
k140rp recevpie quelque contrariéló. dans le sauvage province de Nizam. Au 
5 Eprde Inde, ane nuit seule a vu naître et mourir bien des événemens; et 
; “ouvert la veille n'y tient pas la promesse qu'elle. faite àu lendemain, 
ba “OeAaragtaepur. jatérienre.de ['habitation de Nerbudds, dpux: heures 
Fi Yänt le coucher du soleil, un -orchestre: asia Ugus.bxécute les aïderde danse 
À hk l'Angletesre alourderaent inventés pour eos hals, Pas ùne famille woisfne 
à +à deux lieves à, Ipronde, ne manque an raadez-vous de fête. Cres te: 
4 gmariage diArindp et de Ja récente virtoire dt coloneél Douglas, événe- 
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i là Journal de La ITaye d'hier. 
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a TONG ET847, présente une diminution, surce-= | 


e texte. dj digcoursda. ministre démontrera \'exactitude de | 
. fi Ps, r 1 et N : 


champ immense de la carte ; à cette cause la Société de Geagra-- 
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nl SOE Serpent et, eriervnrbe enk 7 ' BUREAU DÉ LA RÉDACTION, 
off tis erin à La Haye, Lage /Vieuwstrgat, 





Ek deftièrede, 'tensagrach{Noord 
:” „BÒRRAU PÓOR L'APONNEN RIT ET 
RAN Vinkonded Te 

t__ Cher M‚ 


























Bt Pe pes meso. WJ Age Se benk 
ige etende abe € e  … Les lettres et ppquetadoiveot 
vinpris ef 10 ets. par, igneensua. nn K 3 8 i Ì évoyés à la direotion francs depot; 
ì k atleten maadneaner er 5 — ERN ie „te ed eee Un 
Brrr Re hd N es ed EARN Lia eaakaaenndm as vanen mew: (3 OE OE hes ! EER . ‚ giet tiet ij 
RU j EN: Ri Mie rin EEEN ENEN OE DO A E een 5 
in Se g6 3,00 ; 3° Jean-Baptiste. Pers. de Bregelles, nior{le 15 août sfaitusagede quelques dbservatioits-qui sont plus fädentes He 
x elk us hed and inne 1842 àfSoërakarta, laissant 0,48; de. gl'vestve várl Brussel de »qüi ne pouvaient être à sa connaissatee ere, 
… ___ Fimânces des Pays-Bas. Citijken, ‘decedd le 2% jnin WEIÂR Samarang, latgsintf2,75; _ »Telest le sart oetan ie a eddie he 
5° Piedre de Stroóp._de B s, mort Je, 21 septembre 1842à #l'en par lNatze : cetiousctente: chaque jout def progrès; 


* 


ea | . \ tr ruges, mort je ï 
Samarang, láissantf 1,80; 60 Jean re: 
inoët,‚le 15 novembre à,Samarang,. Jg 
Frangoïs Grymonprez dé Meerën, Mort, 


nek horst de, Longroe, 
sant f. „0; ‚1e Jean 

12 aoûtà Samarang, 
‚de 








-… des Passessions Néerlandaises, doel Afchigelindiëa, est-Atissi 
_» parfaite qú'ellepoi vait: Mere lovaqu elle gigäptien >er 









Jafsant £4,65; 8°, Christoph Kanffina ì0 Mong, mort la2l £ on Te tet A 
jantsher bid Saine lin f4d6; &Dierre Aepr de en 
Kdek a” An vers, „mort a, Weltovseden le 13. decembre 1842, *- Nous pubtierois deman, ipdt'olrdordihhiren d KL df Jour: 
laissânt} 1,75; íö rJean,,jenné y er. de Jambeis (Belgi- nälde La Hayé: RAGE ie etende. Ok 5 Re « ie zi ze EER 
1e), mort le 14 dpcembre 1843 &Welidgreden, laissant f 1,13. | tt, ca A 
À bd PAN ike’ urg Eel td NM RC 27 zi N. k Ki zn ’ Ee tE fn. ì 
viku eprges Wilempn pf Oli Hides é: 


We tarn, Ge Or ve R kk kj r9, t 
ige PER def eg Nome 
nfehâteau, mort le 30 novembre 1844 à Djoejacarta, 


laissant f 4,40; 134 Judocus Emmanüel Diereckx de Lokeren, 


ie le KEN tek AED N e 5 okee fr, 
Des rènstigiiriiëtis ‘gei Abús pärvienhént de personnes fort 
‚ bien informòes, nous permetterit da tijté ‘not 


4 


tried ‚qn'aïnsi que nous 


ns Re Iep rlr RUE DiereCk; : le présumions,les efforts deM. Vail Pra df rétablj la.paix dans 
mort le 10 février 843 à Samarang, laissant f 1,80 ; LA Modeste 1e mónage ministériel, ont teinenient'rétisss. Î 1°ver ha Deen 
5 <0 ‚det 


Juste Auguste Doutrelouk, de Stavelot, mart le 18 mai 1843 à 

Sàmarang, laissant f 4,60; 15° J osepb, Pietteviels de Louvain 

mort le, 12 noveurbre 1843 à Samarang, laissant f 2,60; * ministres entre lesquels Hvalt belatb nn dikdentiment. Ou assa 

16° Léonard Werrgbrouck de Rdusselaere, mort le 31 décem- : queM. te ministre de: Vintedjéur s'est mantre particùlièremerii 

bre à Samaratig, laissantf 2,75; 17° Francois Jacques van 'disposb à oublier'ce-qui &'èst pdssbteni’ comité secrêt, et que 

Wiensbergen à Courtrai, mart le 9 octobre 1843, à Samarang, | c'est: lui qui a ïhsiëtó Te plus fortefaefit oat déterminer M. ie 
ministre des affaires étrangères ä renólicer à ses projets de re- 


' Taissant f3,15 ; 18° Jenn Lonin Danae de Proven.(Flandre-Ocei-, i 
traite. Tont dst doc ‘artingé de douveiuú’; le cabinet va aften; 


î 
‚ dentale), mort. le 26 ‘mai à 
dre maintenant la diseldssrop du Gäget de Vintèrieur id 


dedirequeles déniárches durininistre dé lá' maison d 


orn pu ijnhatrd de: 15 MALson dp ror oaf ple 
» Ésingulièrement facilitées jar les disposttioiis conc 


iliaases des 


)jogjgearta, laissant, f 1,54; 19° 
rn mort le 27 septembre 


+ 


| Jeän Théodore Marlie de Vanx Chavenne, me 
1843 à SoeraDayu, laissanit f 4,00; 20° Jean, Eràncois de Moer- 
‘Toosé de Gand;raort le 11 juin 1 843'ä Soerabaya, laissantf 1,86. 
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Les journaux frangais perblienk btestque' joarnetichrent dd 
Óntboritde Rüusrdinn 98 desämbre sn | nouvelles versions sur fa situation ‚de Vèmir Ábd-el-Kader. 
Oa äpprend que: M‚:Blom réeémrment-nomutrmé aux fonctions | en eennent, enn hdd rene 
d'échevin de cette vitle,-a döcliné get‘hofineur. D'n autrecôté | °5 triöns rd behind Rt eene onhik dt 
onissure que M, le: boergmestre-Bioten Van Yssehmonde á prié j prs ei en bien 5 atd nd, Ke ä 
le Roi derlui-acomvderssa démiesinn debourgmesire. …… …» «| dU Harse,rqu, dans TeHr'optiiton; Me'pouvart que tourer 
teem ee, Favantagede |'émie. Maintenant, ak ebritraïte, ord‘ pratend’ edt 
‚La Spcièté de Géogräphie de.Paris, dans san,bulletin du com- |, celui-ci est: an pouvoir ‘de’-1'enrpelèuir- Ábd-el-RKalittian 5 Art 
‘mencement de cettgannée, a, publió,une gnalyse dôtaillóe. dela: ‚aarait fait internen:einisisgjje son dotiuire, dans oasis de Tá* 
carte des Possessions Néerlandaises dp baron, von Denrerpen pa |'flet: Mais il en sera probeblement deéette nonvelle cotnint ‘We’ 
Hinpegsrein ; analyse très-honorable: pougjl’auteur.. Coume |.presque--toutes celle qatont cireulé' depuis la catupagné ‘di 





toutefois on a pa'lire. dans ladite analyse, é.gp'il, était à.regret- |; Marae, sur le sort róservé à Abd-el-Kader, 'est-à-dire qu'elte 
„ter que M. von Denreinen. pe Hanpengrern,. nleût pas eraploye: |‚sera-bientôt dêmentie.:" « bee ane ae 


»lesrelevós du dernier voyage de Vamieal Damoat, 


in 1837-40, » ct que ca paragraphe a donné tien, heg. quelques, 


persoùnes d'’ailleùrs instruites, mais peu au. fait des trgvaax, 


Darvilte.en, |; … Des journaux-anglais, detour côté, änoóndent”quë Hs test! 
tans dela province d’ Angera, voisine &e Cèüútá, se'sónt fvulrds: 
contre tént saltan, a jjfèstevoir offert un asil à l'-éhtieriii mortel: 


vérité eat. qu'on né'snit:guêre de qui sy päsbo,- sitppo3d “gat. 
‘phie a juge à propos de rectifier cette opinion errunée par la | s'y passe quelque chosè, ct qe’ AbdselcKader dst 
note.suivarite, que l'on trouve dansle n° d'octobre-novembre. ta oû-l'on ne s’ imiaginerait point le verichntrer 
1844, dé son bulletin: n he en mm 
f „Possessions Néerlandgises. 

du compte dans le bulletin du mois 
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Baha Br ‘: Oa atiend: pour dimanche prochaid’ Varrivde dl Kugläteire: 

« Il a òté:ren da janvier. 
» dans, le gran Archipel indien, & « 5, & 4 nf devänt porter, leoimtieten datt, lé :dettiei Welsa 

» Gette carte, pnblièe par M. le baron: vor:Danezupen Dr Hin- | dent Tytera dû udresser at Congrèsi’ Hest Bert: 
» DERSTEIN, a êlé dressée. d'apres les weilleurs documeus, que | insistera:pltis que jamaids 
» l'on pouvait se prgcurer alors. Si les consraissances qui.ont :etô:| wexton-du Texas. …: = PND en jé 
» faites depuis par le contre-amiral Dumont Durvilla,s’ écartent, | - “La majoritó des whijs n'est plus qde'de quatrésbie ‘dans le. 
» ginavelguer points, des renseignemens qui avaient ôté recuails. sóstat::Ge sbretiedssez paar mistte un wéto' al vERdits én va = 
» hi 


La „Je : en N . » CD . KN N wi Ben veer wt nes De dens : 1 
» la carte générale'qu'il. a’ publiée n'en. est, pas moins ragog- | jorité ne soit très-chancetante, 'ët pefsönne Ad peut dire qu'il 


» mandableet l'on ne peut poïnt lui reprocher de n'avoir.pas, | soit possible aux whigsdé la cunserver. 


: bidens prési 
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Panthéon de Madras, ou-à Sursey- Garden, on au WauxhaM; wais je: Edire-la 
chance de.perdre ici.une seconde: fois la comtteugeOotutie, si olé tribe à: 
Nerbuddaau milieu de ce vacarme d'enfer chinoid. kascuinteyse-Oetdvië petit 
arcivgr d'un momeut à l'autre: elle a voulu luiesse pastor les heures Kiel lts 
ardentes dujour… . if a ee, vi gtheerde 
— Gelaest fort bien, mon: cher Edward; mais je ne dompreuds: pesce: que 
ferait Nizam pour donner un autre earàctèreà notre bal, NE de 


Ree 2 


mens trop rares an pays pour uégliger de lescélébrer avec joute.la pompe et 
toute la joie possibles. On dansera done jusqu'à le nuit, et après le festin du 
Nabab, an dansera jusyu’au jour. Tel est le pragramine rédigé par miss Árin- 


da, eladoplé avec enthousiasme par toutes les nuances de visages, invités 


sans distinction, preuve incontestable que la danse est‚la seule jaig.de l'huma- | 


nité dölente, quelque soit son épiderme ou sa langue, et que le meilleur des, 
rois blancs, noirs, jaunee, rouges ou cuivrés,: serait celui dont la charte.pro- 
clanterdit\’éternité du baldansses états. ee . 
Sir Edward, debout sur le seuil de Phabitatign, regardait, avec inquiëtude, 
deux choses, le chemin de Roudjah et la forêt. De temps en temps, le colonel 
Douglas venait le joindre,et sa figure, joyeuse. devant Arinda, se faisait sou- 
Te trials of Aap on ander uagepligation. 
- …— Foujourá, rien Á | é ; 
sanatoria ini) ab rie A a rt Neber 
plus N'est-ce pas, Douglas? 


vrait être iofs.. Ies Taùgs ue l'occupent 
— Ok! les Tauge nous laisseront respirer longtompa, je pense, disait Dou- | 
glas, ils ont regu la plus rude et la plus coipléig:des legouss et ils ont perdu 
leur vieux Sing. Mon cantounement est libre. En es 
__— Que ferez-vous de ce vieux Sing, Douglas? an \ 
— C'est un pauvre diable, digne de pitié; je l'ai fait emprisonner dans la 
hasse-cour de Phabitation, à côté de la ménagerie. Arinda m'avait dit. Pour 
cadeau de noces, 
servi à svuhait, 


goit de Paris, Vous figurezevons la 
qguadriilede Fra-Diavolol . 
„== Vous avez raison, Edward... 
prier miss Árinda.,, eta Obe di EE EE 

- — Ne priez pas, Douglas, oidsb.inutibe. Mies: Avindà dansé,- et we:véLt fras- 
faire danser. Au reste, miss Arinda doit recevoir la eemtesse à von arfivée. 
C'estconvenu. … eine pe ts ee in 

== Lest possible, Edwazd, que'Nitani.soit eu visita chez les soldats 

laissés dans le bais, par luze de précaution; jusqu'à demiin; ’ 


joie d’@ctavie'si noos la recevioridiaved mm 


ete SE de Eris u 
mais on peut remplaeër INfnach: ::: Ie iis 
dad : ER & AAT VN 


Cette absenee me coutrarie et m'iuguiète… Douglas, ta naït:tom brie, ferfaans, 
selou l'usage, porteset fenètress barricadens-nous. da couf intérieuee où nous 
apportoz-moi le vieur Sing dans «ne cage. L'óvónement m’a | dansous est vaste, fraîche, aérdeet mous n'y vedqutous tucùne atteijne noc- 
. En Et ek 
_= L'événemenl nous;sert toujours, ou.presque toujours, cher Douglas, — Y songez- vous, Edward? dit Douglas en riant aus 'éolats:” 
torsqu’on a le courage de tout oublier, et de se fier à luis je vous le disaisder- { vous arrive,aprésle daagee. Nos Tauge anéantië, leur vieux Sin 
niërement : dans lea crises impérieuscs, il faut d’abord fairel'inévitabte, sans | daus Nerbudda; troiscents hommes embasqués dane le bois… 
se, éyucier du reste, et le reste arrive. souvent setan vos désirs. Voyez.ce bat. } _— Oui, oui, Douglas, „cela rassüre;:j'en ennviens.;. Il faut songer à proté- 
Nous avoïis laissé miss Arinda disposer cette fête, dans un moment où rien ne |. ger les femuugs‚.‚Je,nem’inqutête.nide.mok:nirde vous; Douglas. °° 
faisúit pressentìr la possibilité dun dénoûment jeyauz : eh bien!la Providen- | ‘ — Jele sais bien, Edward! ltamour vous zend poltren. : 
ce, qui se déguise en Hasard, pour ne pas nous humilier, a cu pitió de nous, et — Vous lavez dit, Douglas. En songeant.qg'Ôctnvie doit passer 
nous u Mménagéce bal à heure fixe. Miss Arinda et ses invités ne savent,passar | Nerbuddu, je ane fais peltren, ou prude 
combien, d'écueils son mariage et sa fête ant dû se briser avant ce jour! Au- ‚la nuit, a. arend EE 
tant de soucis que nous lui avons épargnép be Il m'en reste quelques uus, |___On arrivg togjaursenmpment sar leterrainaù Pon n'est päsattendu, aînsi 
‘ eependant, à moi. Ce Nizam! ce‚Nizau! qui pe.vient pas. Si,c’était un au= | que sir Edward [a reconnu dane sa 4héerie de attente, dévelsppée au comte 
tre homme, on pourrait à peu, prês deviner \'eadroit'où il fait des lieues à cet- | Klona. Le colonel Douglas.et,sic Edward, ayant épuisédes donjectures, sur le 
teheure; mais Nizam,, luit. il est peut-être à Madras où à Bombay! Ou |. seuil de la porte, venaient d'être appelós à la salle-du babpar miss'Arinda, qui 


mrd ede 


ta” pradence 
g prisenùier 


la nuit à 
nt, ce: gai est souvent la utênre chose, 


— Nizam exécuterait au piano toutes les contredanses qúre iis Arimida re- 








selle a denombreuses obligations àl; ‘vor Datriunes, &l shi oätte 


d'un gêographe, à :suppaser, desinexagtitudes -dans ta-iogrie, teres Pred geriee: Mater elegie It ke tiet Bes Kostiiites entrd ta’ 
tandisqugles.releròs én question (ensserf-ils pu,êtrejemployds),| France et le Marvos, o'set ke dix iórme fa- toit qae la presse 
n'aurdiegt produit que tròs-peu de correctiëns; eu égard an. de Londrés annontw ane) révorution Ans co drm ier ysips.: La 


probabldjhent” 


én d*unpaquebot à 'tapjeur vehant des Etatk-Uhis.Ta chfiositd èst 
» dernier, d'une carte gânéralg des Possessions Néerlandaises, | grande à ée snjet:à la Bourse de Eotidres,' Fé hâtimtnt attëidu: 
kj 


ur Ltrghtedi HalRér Tô trice dad” 
A as Rn ES, ME tre 6 He 


savant Ini, efque. M. von Dgareunen a consultés, le-mérite de.{ hissantes du Prrtirdémoeratiijne, társ Ön craint”qreeder tems 


E 


es tsdaai are} 


u 


Dj 


que jat 
AA hie EAR 

— Nun, Deugias. Cu genre de visites v'est pas dans les rhoeurs de Nivam. IN 

est fier. IÌ ne s’esposermit poin& à être traité d'égal à égal pir un soldat iádien. - 


bien, il est allé offrir ses serviges gu capitsias Taylor, pour recommencer |, se plaiguait dela trop longue absence de ses amis. L'étermelle contredauce. . 


d'autres Tauge, \a guesre terminée ici, à 


son gtand regret… Queldiable'de Nizam!, A ee dE 
— [Ì vous est donc bien.nécessaire, on ce moment, mop cher Edward? …: { © es Ge 
— S'il m'est nécessaire! belle question ! il ne m'a jamais été plus nécessai- |. tjon une grande partie d'échecs, sem blabie acelfe u’iwmagina don Juan d'Au= 
re qu'en ce moment!…, Moo cher Douglas/entendez-vous ce charivari inda= triche devant Bey le Syraonsain, lorsspee twonte-derr-piboes:vivanten, de toute 
chinois que l'orchestre,de notre bul exécute avec des hing, des Los, des sitars |. taille et do toute couleur, se cromsóremtaivne des ceutorsious fanteymes; sur 
‘des jéreks, pour faife,sgutiller gauchement, sur deuk lignes, nosinvités des | Un immense échiquier de daltes de marbre blaacet noir. : : 


ki 
deux sexes, Cela serait admirable à lasalle de King's William straal, auau En ce moment, la comtesge Oetatiascatra: 


anglaise, galvanisée par l'orehestre. chinois, se désekoppait alors sor-deux K- 


dansles autres cantonnemnens, avec 
| gnes, sans mélange de sexes el formait des Ggures étranges, inventées sar pla- 


N 


ce, selon.le caprice des dumgs et des odvaliess:dmmurdit ora voirjouerenac= 





Kleetton du président aux Etats-Unis: 
a DA) EN veter LENS 


Gs 
„ NGeci nous Hiêne Hêrgirimaer notre opinin sur Tës cöûsöqnen- 
loes prùbablès de t'ölectiön de M. Pòlk, Nóas vröyöns que la 
th ave ‘dès “je iirnatx frantais ont attaché à cette Blgetion une 
“fmportance qüielle: n'a. pas. C'êtaient les démotrates gúi ad= 
mpistraient sous M. Tyler, ce Snif éitx qui vont ádministrer 
Bree M. Polk ; il n'y gura done pas un brusque revirement dâfss 
“Ja politique. Nous ne pensons pas qù'il soit pris aucune mesnre 
Yécisive, ni par rapport au Texas, ni par rapport aù tarif. Le 
slatu quo sera imposé à la nouvelle 4dministratton: Le véritable 
pouvoir réside entre les mains du eongrès, et tant que celui-ci 
restera ce qu'il est, c'est-à-dire, d'ici à deux ans, les efforts de 
M..Palk, seront, paralysés. Dans la chambre des vêprósentans, 
ane forte majorité s'est tomjours prononeée en faveur da tarif 
actuel. Dans-le sbat, les wAiga douninent, el repousseront avec 
ane double énergie tputes lea: tentatives de M. Polk en fäveur 
del'annexion-: d’abord pour satisfaire teur ressentirment,ensuite 
paree; qtie dans lá cönipositioi actuelle du sénat réside le seul 
tooyen d’inffuende qui reste à leur parti. On pent donc être cer- 
tain que M. Polk obtierrdra lä-dessùs beaucoup mains que.’ eût 
obtenu M. Clay, dont l'inffuenee, anrait pu entraîner ses parti- 
sans. M. Polk frait. êspgrer de, réanir nne majorité en 


ite di fin. — Noir notre n° d'hier} 


En N 


‘fie pourrait 
faveur de l'annezioh qúü’adtant que |’ Angleterre ou la. France 
aficheraient lréj önverteraent des prêtentinns sur le Texas, et 
rhägifesteriiënt 'envie de s'en faire un instrument contre les 
Piäts Uris. Danseecas, M,‚ Polk serait certain de rallier à l'an- 
pexion tous les tats de l'ouest. Les hommes de V'onest, de leur. 
fature, sont ambitieux et guerriers; l'idée-seule d'arriver jus- 
qu'à T'Océan Pacifique leur tourne la tête : ils rêvent la con- 
quête de Orégon, du, Texas, da Mexique et de V'isthme. de 
Parama; et lors de la question du droit de visite, ces étals 
étdiént infiniment plus ardens et plus.dispogós à la guer-, 
re' que les anciens états, les senls qui aient. une inarine ct 
que le droit de,visite intöresse directement. En faisant appel à 
Íeurs dispositions bell iqueuses et en offrant à leur amour-prupre 
national ta perspiecttve d'une humiliation à infliger à Il’ Angle- 
terre, on serait sûr,la question ainsi posée, de les entrainer 
tous. Et neg En 
_ L'opposition dessahigs à l'annexian et-aa rappel dn tarif ne 
sera pas lesenl obstacte que teneuntrera, la nauvelle adininis- 
tration. Elte n'a reuni epe majorité que par une sôrie de com- 
pramis entre les.di verses Éractions du parti. démocratique, et la 
discordene manquera pas d'écnter lorsqu'il s'agivade partager 
_ tes dépouiljes. M, Polk,daut le caractère est fort honorable, qui 
a êtò gouverneur du Tennessee et. prásident du sénat, qui.a part 
conséquent lhabitude des affsires, est an homme d'un'grand 
bon sens et, d'une certaine feriseté, mais il n'est pent-être pas 
tont-à-fait,à la hanteur de sa position, Tout porte dane à eroire 
quae M. Calhoun, dont les amis ont conteibuê púissammeat à 
l'éleetian deM. Polk rester à-kagegnôtatrerie d'état et. il 


aura hesoin,de toute san habideté pour se tirer des difftealtòs: 


quil'entourent:. Les dépaacgates du sad, M. Cass à leur tête, 
vont réclamer; kepnexjon immödiate du Texas, contre laquelle 


‘se.sont prumoneds. NM. van Buren et, len dêmocrates:da nord; On’ 


‘n'a pu gagner à M, Polk qaelgnes-nns des btata de, la. Nouvelle 


Angleterre, ge;en. Jes,assurant, que, tant qièe-M::benton, un des: 


“chefs du parti, se montrerait. oppesé à \'nuúnexigd immódiate, 
‚ elte n'aurait pas len, Álaguelig de cos deèn/fractions donne- 
ra=t-un satisfaction ?_Le vote de la Caroline du.sud et de l' A!a- 
bama.a éléanssi néeergaire à ML. Polk que. celui de New-York et 
de la, Pensylvapie ; manis. autant les uns ont intérêtà voir rap-. 
porter; Je tarif, a plaat lesautres, dans, la dergière session, se’ sont 
‘móntres ardens à en denjander le maintien. M. Galhoun, M. Mac. 
Daffie ettes, états.du sud, qui zedoutent uneguerte avec:l’ An- 
gleterre, se sont toujours pronancés contre accrpatiun Jmrnê- 
diateet á main armòe de I'Orégon; il n'est pas au cqntcaire de 
mesure réclan)óe avec plus dinetances par le aolonel Benton et 
fes ótnts de V'ouvest, iln'en,est, pas qu'ils ze propasent-de deman- 
der plus obstinément. dans ka sessiun qui vas'ouvrir. Kei encore 
il faudra mócôntepter les uns au les autres, 
Qrioique la Pensylvanie.et le New-York doivent empèêcher 


Elleeutrad'ug pus, vif et léger,avee les.plus graeieuses ondalntions de 
têta et de earps, avecdde plus ckarmant de. ses sourires, comme elle serait: 
‘entrée dans le,salon..de eon hôtel, et la contredanse:s’arròlasur ses trente 
deûg pieds, pour adimirer la radieuse étrangère; et l'orchestre se tut pour 
‘écouter cette voia melodieuse qui chantait en parlant. Ere 

_— Douglas at Edward s'álancèrent du fond de Fa: sat 
Je quitta lestement le bras du comte El 
‘maigs,desdeuzamis:. ain ee ree eee 

— Cotonel-Bouglas, — dit-elle avec une vivaerté délivante, ne laissez done 
pasinterrompre În danse, Vatre sallede bal est chumments, toute fapisste 
‘de verdureet de figurss quatre: tentures d'ospaliërs: deefomtaines partort, 
des néfliers du Japon qui nous regardent danser par-dessus les murs; un ór- 
fabuleus. Ehbien ! vir Edward, vous ne dansez pas? 


le pour la-recevoir; el- 
ona et serrant affectueusviment fes 


shealsef 
Je vous attenduis, madame. - . 
— OÔh! vous êtes trop exigeant! Nous desrendons de palaqnin; nous avons 
laissé Amalia sar latersaese; elle est aflligée du bras:de M. Tower. C'est son 
dernier malheur. Amalia est. en admiration devant le puysagede Nerbudde, 
Moi je le-aoumais, at je paie me dispenser de Padmirer ane secunde fois; n'est- 
ee pas, sir-Edward?.Colonel Douglas, présenter-moi à tajeune müitrosse de 
la maisoo, je parie de la:reronnaitre parmices vingt danseuses… C'est cette’ 
‘demaiselle.qui ades fanss d'ivoire daas de superbes chevour noirs, et qui 
nous regardeavec dee yenzsi grands, et pourtantsibeaux. 6 
= C'est miss Arindu, vous l'avezdevind — dit le colonel, en s’éloignant du 
groupe, avecleeomte Elona. — - Ets Td tE 
— Ohj'étais bien súr — dit Edward avec un sourire plein de finesse — qae 
Ta comtesse Octavie ne.ss tromperail. pas, ce Ege en 
— Sir Edward — dit Octawieen frappant légörement-avee son érontail ta 
main d'Edward — avez-vons mis une inteution dane celte remarque ? 
— Si vous en doutiez, madame, vous se le demariderien pes. : 
—— Ah! vailâ.qai est singnlier! je-demande parco que je doute. 
— Eh bien | madame, dans ma remarque, it:y avait uwe intention. Vous 
avez reconnu miss Áriuda ; voasl’aviez déjà vue, sous mon bras, un matin: 
C'est vrai, sir Edward...gela diteneore une fois,‚nous n'en parleróns plus 
Laisaous le psssó dans soniméent, weleregasdens puús: 
— Moi, madame, je n'ai dend geur que-pottr mon avanir. 
—N'an sésprser-voug pas On Pour le présent, sir Edward? 
… Ln pebsent a’pxiste pas. Eet 5 
== Et que -faisarts-uous en ce momeat, sir Edward? - 
== Naus paasons. | … "eh toine 
=de vais, sir Edward que votre étoïke noptfale'cous 
ade: vente dn Bjerge 
De amd Je vois EN 
‘dame ,c'estihien. peu de chose pou 
“toile pread des allures de cométe. 
— Montrez-la mai sur l'horizon votre étei 


ra Pra sr et 


donne de Finquié- 


r ug homme ut compte sur t'avenir, Mon 


le, sir Edward, et ie lui donne ur 


mmm ne 
mat Amen 


‘mmv td gint inn 
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madame ;quenous ne m’avenesiopre proinie qua le passé. Ma-: 





t tüte modiicatian essentiefle dans le système protectefir, l'état 
florissaht ‘du trésor ‘permettra peut-être à M, Polk dobtenir 
quelgùe adoucissement dans les taxes. Le tarif.n'nyant.$là bta: | 
bffdee ponr Bub weitie-sot oppemses fédérates „ es Hars a 
excèdänt de recettes, les adversaires du tarif croient avoir le 
droit de réclamer une diminutjion des charges. Pour arriverd, 
cet excédant de recettes, Jes états du sud ont pris la dèfense 
de toutes les mesures d'éeonpmie, et ils se proposent de de- 
mander encore des réductionádans l'armâede terre, dans l'ar- 
‚mée.navale. C'est un obstacle qu'ils créeront à l'annexion du 
Texas ; car ce n'est pas quand on désarme qu'on peut songer à 
provoquer nne guerre avec |’ Ángleterre. 
Sur une autre question ‚ le gonvéPnément sera encore con- 
damné au statu quo. Je venx parler de la distribation,du revenu 
des terres. publiques. D'áprès Ig systèrie que Tes whigsent fait 
prêvaloir, ce revenu doit ête& öppliquê aux dépenses féâërales, 
et le surplag doit être distribué éntré tous les étatsau progata de 
leur représentatiop au congrês: Les démoprates et les élats du 
sud demandent qu'il soit,distribuê exclusivement núx états où 
se trouvent Îes terres ‘publiques, ce-dhi priverait les anciens 
êtats d’ûn twoyen précieux d'acquitter leurs dettes. On évi- 
terà par tous les moyerisd’avoir un ex6édint de rènêlies, pour 
n’ayoir rien à disfribuer ; „Car il serait impossible d'abroger 
ou'de violer Ja loi :'les wAigd, qui disposent dû sônat, y metträient 
bon’ ordre. Ici encore , les eorts deM, Polk äerdiënt paral! aês. 
IE nd ais poïht s'en 'âtannes,'t. schbis' ud homme pour pré- 
sident’ hi même là präpondérance d'un, parti. ne peuvent ja- 
mais affecter essenttelleinenit les intdrêts nii la constitntión des 
Etats-Unis. Le gouveriprment y est rèellement entre les mains 
du peuple; V'iupilsiotrest donnóe par les ijdividas réunis en de 
vastes assvcjatiaris,' ‘el Tes affaires sopt adininiströes bien plus 
par les états que par le gouvernement de l'Union, L'êlection de 
M.,Polk montre surtout cómbien aux Etats- Ünis les, doctrines 
et la eause, d'un parti sont stipériènres à V'iùflaegce des hom- 
mes. M. ‘Van Buren et‚M. Cass étaient personnellement. 
bien plas chers, au parti démderàtique queM. Polk ; ils Ini au- 
raicht appor{d stre plis gránde illústratiou et de plus grands 
talens :.ils.ont êté iummolës dans intérêt de la cause corpiutine ; 
majs, Bi les dömoerates n'ont.pas hésitó à sacrifier à'M, Polk 
les hommes’ les plus éminens du parti, les ótats, même cpúx qui 
l'ont élu, ne lúi saeriieront jamais leurs intérêts généraux. 
On voit donc, par ce qre nùus vénons de dire, que, jusqu'au 
renouvellement ducongrès,c'est-à-dired’ictà denxans;tenomi- 
nation de M. Polk n'apportera pas, dans la politique américaine, 
d'aussi grands changemens que:semble le próvoir une:partie de 
la presse frangaise. ‚Elle n'en est, pas mois uu 1 énement fort, 
important. Elle pura: pour première eonsêquence un temps. 
d'acrêt dans de developpement- de l'agitation aboljtioniste. 
C'est grâce à'appui et au concours actif des whigs que les Abo- 
litionistes ont vu leurs associations se nraltiplier et s'òtendre 
sur ane gandé partië-de‘1'Union, malgró Îes plaintes èrier-’ 
giques des états da sud et l'oppositivn da parti ‘dénioéras: 
tique. En échange de huit annéès de protection, ils viennent de’ 
faìre éehouer fa candidature deM. Clay. On peut être cpttain’ 


les:états dela NouvellesAngleterre, où les whigs sont tout-puis-' 
sáng,'nt tútijours té le centre de \'agitäfion abotitioniste ; ce 
sónt eux qitì ont envoyà et souteuu Ies preitiidrs missionnaires, 
c'est avec leurargentqú’ont éfé fonds et alimentés ces jour- 
naux de:New-York et de Philadelphie qui ont fait sirude gier- 
re àl: Clay. Les twkigs ont annonce \' intention de se verigër, et 


position qu’ils ont prise. Les démacrates ont toujours éfé lesad-” 
versaires Îes plus acharnês de abolition, ‘et‚ sans la résistance 
des whigs,- ils aaraient depuis longtemps mis fn , par les me- 


nongant la nomination de M. Polk, În presse démocratiqtre de 
New-York rópötait ál'envi quo le premier devoir de l’aärhí- 


éclatér entre le sud et le nord, et que ponr cela il étit argent 
de faire disparaître les légitimes motifs dine uiótude.que les 
abolitionistes donnaient aux états du std. 


les propriëtaires d'escla ves. ' 


manen med ap vrat aten sene meenen nt ee 


tes poer rassurer 


démenti en fase, vous verres. 

…Attendes la nuit, madame; mon étol 
elte brilleencore per sohabsence. 

Sir Edward vous ne nréritez pas d'être heureux. Vous preues un malin 
plaisir ;je crois, à vous porter malheur; vans vous servez de mauvaise étoile à 
vous-mêines;. Ur eten bekeek Oh 6 

… Á Smyrne, vous m'avez dit la même chose , madame; e’ótait aussi dans 
un bal, au sou des instrumens… js Ì 

=s Á Sinyrne, je n'étars jräs sincêre… 

…— Brouvez-atoi que vous têtes múintendat,: © 0 

= Avez-vons onbtië, se Bâward, oto j'di accepté'hier le eatfean'de Nizar? 

— Vous êtes entrée aufburd'heri, iet,'daus cètto salle, madame, kvee ûn air 
si joyeusement distrait, que j'aicru, moi, que vonsaviez tout oublié, he 

— Les krommes sont vraiment étranges! Oui sir Estwird, ik Fatlait, pour vous 
plaire, ne demander que vous, ne regarder que vous, n’aborder que vous, en 
eutrant icî. Vons-êtes‘injnsle, sic Edward! 

— Comtesse Octavie, je voas aime. 

— À demain, sir Edward. 

— Encore à demain ! 

Le présent n'ezistepas. A ER en 

Te eontredanse tnissait aver ces paroles, Le colnrief Douglas conduisait 
Ariuda vers Ovtavie , atr mionrent où Amalia et M, Tover arrivaieut'aussi de 
l'autre côié, avec le nabhab. S ete 

Pendant que des fóräutes de politesseenropêaniie dt d'hospitalité indienne 
" s'áchangenient entre uós persünuages, sir Edwatd avait regagnê son poste 
d’'observation sur le seuil-de fa: porte, poar attended Nigám. Quelle ferme di- 
gait-Âl dans urrnmnolägué ntettal gei dgîtait sitendiehsemnent les lèvres, qualle 
femme! Si je n'avais qui seùl tin sens dins lavêtd, je l'anrais déjà perdu. 
avec ce démon -Corabierr dizje subi d'éprenven crneltes pour P'amonr de cette 
eonitessel… Quelle femnié! … elle veutse faire gagner comine un paradis !… 
Eb bien telle a-raison.::: …- Ha en 6 Ren 2 

_ M. Tower était arrivé h ce bal de cotons indiens avec son costùmu solennel 

des bais de Londres, et il s'étalait pormpéusemeht da‘ milieh das groripes de 
femmes eréoles, on afftetant de pusder en retue toutes les gerbes de Aeurs quí 
jaïilissaient au-pied des vinirs de In vaste aalte, De cette mranîère, il lainaait 
toute liberté de regards & Hudmiration dont it sé voyait enveloppé par le beau 
sexe indien. Lorsqu'il jagea que chague femme Pavdit‘súfisdmment détaitté 
dans toutes ses perfections européennes,’ iT éón pa ane Branche d'ysccá glo- 
riosa, ornée de ses clochettes, et vint l'affrir àl cormntease Octavie, avec un 
inélange de respect.et de fami 
ses aux autres dames-du bul, - 

Cependens la ouit arrivaits niiab Arinda, légère èt' “ive comme |oïseun du 
Bengxte , eroisà ses bras avet les bras d’Amalta et d°Octavie, ef ouvrit la inar- 
"che, pour entrafreret guider fes-tonvivèsd la salle du'festin. Les domestigies 
des deux vozes que ne rdelemait pas le service de la table, continudrent le-bat. 


liarîté qui devait laisser.supposer bien des cho 


que les whigs deur feront payer cher cette défection ; en offét „° 
ils én ont le pouvoir. Les abolitionistes ne séront pes nijeux 
traités par la nouvelle administration, qui doit son succès à la, 


sures Tes plas arhitraires, à la BropArUnde EON GONE De an-! 


ì done les whigs’ 
n'interviefinent pasen faveur d'alliës perfides, on pent êtrecer- 
tain qne des mesures ènergiques seront prises par les démocra-_ 























nistratien nouvelle était de calmerl'ininitié toujours’ prête:à 





le n'est pas levée; en ce moment | 


| 


twhig; elle met fin À la carrière po 


‘présentera plus aux süffráges di peh 


re. M.Glay. 
faires intórieures. Leatatus quo est donc 'ce-quï: próvaudtat 
| peut être certain seulement que les:entrepnises: dek Gre 
} Bretagne dans les deux Amériques seront l'objet; de laplnfstë 
tive survcillaûce, et que le gouvernement américain fera Ff 

}ses efforts pour arrêter ou entraver la. propagande abolitj 
(de l'Angleterre dáns les Antilles et dans tous les 6fats à es 
| Rien nesera ópargnê pönr énlever à H'iAff 
tet acquêrir aux Etats-Unis l'Orégon, Ta’ Cliforinie et te’Té 
‘Quant à ce-dernier pays, si Ì. Polk pouvait obteni 
ritè'dams le corgrès, pent-être öfftirait= dl: à 1 Ah 
'abissemént ‘dans’ Ve’ tarif, “en. dchange Hesois 'à 


peut-être cette tränsitiom, at Slle h’ 


L'éleetionde M. Polk entraînera, ld Lrähsfarmatión du pe ix 
litique de NM. Clay. 
et og peut être Eertain, quid 
u peupte. Les pärtis äux 
de latter contro la majorité : quadd 
homme ou une idée ont étó trop évidennnent condamnèés pa 
masse de la population, on n'hésite point à en faire la; sa 
à transporter la luttesur un autre terrain. Le pal 
ng, change de noms, il prend pour drapeau une id epen 
Täquelle il puisse espêrer de rallierla majotitë, et un! 
me en qui il personnifie cette idée. Ce n est pas quit rep 
ses anciennes idées, mais il ne les met plus qu'au second 
et il les subordonne à l'idée nouvelle qui lui sert de prog? 
me. C'est ainsi qu'au parti fédéraliste et à M. Adams ont 6 
cédò les whigs et M. Clay, pour que le rétablissement d 
banque nationale .ne vint plus qu'en seconde on en trais 
ligne. De même le nouveau parti qui va remplacer les wh ús 
qui-prend déjà le ‘nom de natienal républtcain regardéta 
jours comme choses fort iniportantes la ‘défense 
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Te troisième échec. de celui: ci, 


Unis: n'essaient point 






du tai 
maintien de la loi sur le revenu des terres-pribliques, muse 
sera point avec ces deux idéesqu'il essaierà-de ciinquêrin kar 
jorité. Les whigs s'étaient: déalarés pour, tes ‚natifs. aanta: 
étrangers, et ceux-ci ont dóeidû. leur defgite, Les sphiget 
feront un argument de cette influence Shraordina gt 
pardés ötéan geks À peìne Gtablis sur le tefrjtoite.de | Union, & 
exploftant th jälowste wetionale; ik demanderdrit 1d faodreestder 
de la loi de naturalisation. Ce sera là le cltamp de: harattte eht 
les deux partis d'ici:à le proohaïine: éteotiom,' Qunrivvadretedi 
dat oppose à M. Polk, ce nesera:pltis M. Clay sil pesterd:IlhoviN 
mele plus éminent de son parti, mais:ne: le représenterwik 
devant les ólecteurs. On amis en avant, plusieurs, nons GE 
autres celui du.génèral Scott, auquel les journaux du. par # 
ese PK 


coma wident döjà de na point parler politique, ‚peûr ue 
‘être trop connu, 
sbr pe 


promettre avec personne et pjotr évit 
S TA Ben Bin RAS! wise 


te fh! 
de l'Enidn est dêterminée pát!l ds 





“La polititue extêrienve 
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là l'aunexion:dir Pexds'aùx Btats-Unis. L' Aliglerërrs Aoboplels 
Did Ste h'ighidte pd Tes'tipRrel PreR 
‚grès que'faït l'industrie mar dfà ameda Sa’ Pét betw al 
ile New-York Ce dernier ótát est“ titWibäjnd 'D'Tui'séél pldd 
riche ét “plus ‘peuplé que n'étaïent lés ‘Úréîto: Arlotdk Bilal» 8 
tsoftie de 'Ìa guerre de l'indêpendance, et TA ùa keverù Hende 
‘coup plas conisidéráble, C'eát aa système’ protécteur qu'est pf 
ce rapide accroissemnent;' ses pártisáns essaïënt de persuader Abs 
;élatsda sud qu'en attaguant le tarif, ils sëcondenit ta potcijk vd 
langlaïse, et que le rappel’'dé verts mestré ‘aurait póür éônsg: 
qrevee une inondation de ma rehandises et d’ émissarres’bifg aijn 
qui en éehange de leur argent leur apporteraient núé gnerfé 
servile, Ils ajoutent, avec quelque raison, qne l'Angleterr® 
n'attend, pour se passer des Grats dh stil et mênie' les ruiner, d 
de pouvoir tirer de sestdlonies des deus ‘Indes ussez de'dd ij | 
pour sa propre consommation, et qu'il est par conséquént OR 
l'intérèt bien enteydu des états du snd dese créer, sur le terri=, 
taire de l'Union, an marché snffisant pour reinplacer celni ao 
ine peút nranqner.de leur échapper on jour, 
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Affaires d'Angleterre. 
(Correspondance particulière du J 


ournal de La Have): É 
… Londres, 25 décembre. « éj 
Le Globe s’applaudit aujourd’ hui du peu de succös, de V'ag il 
tatian soulevée par M. O'Connell contre le’ bill des donatiorsijk 
charitables, Ce fait prouve de quel faible poids: eSt l'influencij 
du libérateur, lorsqu'elle ne s'appuie pas sur Îa sympathie PER 
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‘Au repas, la conversatión fut absorbée par la trécente vietoire du vallen 
Taugs. Les colons , intéressés à la paix de leura campagnes accablèrent % 
questions le colonel Bouglas, qui donna toute satisfaction à la euriosité & 
ces con uvés, 
Douglas et Edwardéehangeaient souvent des signes et des. regards d'inte 
ligence compris d'eut seuls. D ke 
Après le repas, miss Arinda se leva ponr ménager una surprise à la sacid 
Elte courut à Ia salle voisine, se mit au piano, et aux premiers accords, t0 
les convives se levêreut avec des cris de joie, et frent cercle autour de lu jet” 
ne artiste, reine de Nerbudda. gj 
Edward, toujours présecupé de I’absence inexplicable de Nizam, fit ses di® 
positious, comme ai la victoire de Douimur-Leyna n'eêt pas anéanti les Taug”® 
de cecanton. Profitant de Ia diversion favorable opörée pac. les accords df 
piano, il ferina les portes et les oroisées basses, ne laissant à la cireulation & 
Pair extrieur que les soupirauz étroits mónagés sous les cintres, à travers les” 
quels on voyait laire les étoiles et flatter tes cimes des arbres: et quand iletf; 
resonnù qaete maison rait aifkslnent Betendue eontre un hardi coup de 
main ‚af cessa de trembler pour sa toïitesse Betarie ; car,en cupposant qu’ uE 
ne centaine de Taugs échappésau messacre, vinss:nt teuter nne attaque foll&4 
et-désaspérée contre la fortoresse de:Nerbudda, les soldats embusqués dans! 
voiëinage auraient tant le temps nécessaire pour aacourir avee leur agil 
bien.coanue, etanéuntir co'reste d'eriemg sur Ja:terradre du PliAbitatrorf 

Le cotanel Douglas, plein de cònfiance en Edward, fe faissait agit et ci 
ler les chances, comme il l'enterdait danssa sigesse; ét- pótr niëveitle 
eune alarms, il se tenait debout devantle piano-d’Arifida, et tokiriaft 
fenillete-dela partitiou:  ' … vrare Ar er de 

Un seul regurd que riën ne pouvait trömmper, uhe seule oreille que riéfi’ 
pouruit distraire, ne:se fixait pas sur la jeuneudste, ù'igdutait pas tèwihé 
dips de. l'iustearnent. Ea comtesse-Ootarie w&:perdait pas Be Nue sit” BEW 
eu du maïns, elle suivait iep mou semens dé son ginbre’ sur 168 ditrbres dik 
tibntes ette dietinguait le bruit héporde ses pas; kasardds'à bed or dept 
tion reystérieunss, et elle s’inquiétait vaguenient de eette von dri teenage We 
impossiktedarplignen : …:- vor ni ed tege Hoatte erin 
_M.Tower, debout: auprès da: piano, battait fanssement: te ivgbûre ur 
dens deigt sûr l'angte d’acajou, vt prenuit des dit sHestasopbense dat nti 
lement la tête et laissant tomber- par ittervalles sur Ovpavis de dk refnd „an 
enivrés de maaique ot d'amour. en re oitrns dl k o 

Enst @ coup, la tête. de. X, Tower s'insinobilisn raidsrapúf sue: 
granyls yeus lernos se-plombèrent de stupéfabtioni:: 1-7 vb 77 el of 

La comtdsse Octavie atamgant aveoun nin de myetère’sówn) je shin 
Fenurijeste 


AAE 


geer u itt 


par-deseus des tôtes eréoles, rogardait Mi: Tosder, el) bh: & 
prudemineut cachá par des:bouctes de heveus, invistile peu 
pour.le. tuteur „saa.doigt-se- eourha-et-se-nedresse- t 

signe qui veut dire en toute langue, venez,!. 





jn Í Ë at u OKE Aer. 
(La suite ot An à demain), … 
Me. 


je parait avoir vivenrent contrarië M. Gaizot ; qui espötait 
faincre la répugnance di roi de Pfússe , et'entrainer par suite 
ile cabinet de Vieane tee Ee eed ‚ 

—r Le Constitutionnel prétend qu’ ort s'ecanpe de nouveru de 
b loi.de dotanar jet il alirme que cette loi ne sera: pas présena 






















Melige et cettesympalhie me peút être excitée qua lorsqu'elle a donné par lui ses ainis,et gu itresaptotern tousteg: miyetis par- 
MeLur cause un grief rational; alors senlement F'indignation j lementaires pour rénverser Feealsingt: … 41 UNA nt 

laire lui forme cömùme ún piédestal, autonr duquel ilf _ D'un autre Gôré on berit de Paris à Lndépèpdanbé:bel ë, sous 
réunir les.migsses innombrables-:d'artisans que sa pa- | ja date dn 2PHBeembre’i 707 tert, sneden gr 
le êlectrisá tant de fois. Dans cette dernière circonstance, C'est ‘demaïh quê le Foì duvrela sedsioii des chambtés. Le 
Bconcpursdu clergé cathotfgue-1ui.3 mánquê, concours qui a An Re Et 
Rpenissamment contfibuë 'à établir sort autorité bri les po- 
Wilgtions cathpligties. IN n'a’ fis (AMdé à Toirha ‘fhiblesse ct le 
Bte de aa pohition ;adsrakt-il duële-Ghadip' abandonné la 
Bartie, il s'est retiré dans ses montagnes, où il-pourra faire de 
MBérieuses réflexions sur-le-eoup q'ti vient de frapper son crédite 
ME Le Gloleïúveb'ùnefrahthise, qa'ón hè saurait trop lake? dans 
journal d'une opposition aussi tranchée, rend pleine justiee 
uy bill des donations charitäbles êt surtout à la décision par 
Ränelle: le gouvernemênt pri èn von bie sieirbr Pers de 
Bo Hiipariiale dit ‘cómhposant là commission, mi- partie de ‘pro. 
pstans-ct de catholiques, Gest. la première'fois-depùis bien 
Onptemgs que le jounmal hig'toue- sans restriction ure mesnre 
Rope parle tniatstòre de str Robert Peet et en ellót'céf nttó ést de bataille de l'opposition. En voici le sens : De graves diffieul- 
An graad pas de fait dans Jä voie de ta’ congifiatton dans laquelle tés S°étatent soufevées-à In fin Ate dernière’ session; entre In 
bgouvernement parait voutoir entrer ‘franchement: en:dépit | Franceet l'Angleterre, cancernant les alliireside Taiti: hafs la” 
es criailleriesgtes ultra-fories' et ronobstant les déelänrtiits:| „ moderation des dent goûverrietidns lés brit prompternént ët 
ä at retereithehdoniadalreihentcondihation-hall;te'säinctuaird » cotplètenieat aplartes. Le voyagesgjae'jlai fait en Angteterre' 































disconts'dö lä'courorinë a” été dêfinititeient adoptò ‘dans un 
conseil Gut k été tenu hier sods la prêsidence du rui, G'est U.’ 
Guilbt qui én est fe Tédacteur, S. M. én’ a''ófó (rés-satisfaïte et | 
n'a fait cydtre sóïi’ kabitnde, auenndnodilidation ni dans les 
phrases, ni’ dans Tes éx pressions, Le diëtóurs est. très-court, mais’ 
il est fermé et net. Lé gouvernement se félicite hautemetit de la 
situation, et dans tontes ses parties, eé doèument respire ùne 
grâfide confiance dans Vavenir et dandTa prospörité’ actuelle de 
la France. EE Ee 
‚ _Däns fe premier pafugrapihe, Te raise fölicite de se trorver de 
noiveáu au milieu des membres de Ia reprösèntation, nationale,’ 
et rappêllesón dövóuement-à la paix et â l'honneur national. 

_Ledenxiëme paragraphe est le pluârmiportant et scra lechamp 


e. Nous croyons savoir leeontraire, Le minidtère et la-doar” 
ont d’aocord ; ils pensènt que fa loï est 'bünnétemetlèuniënte, 
dt qae sä présentation ne saurnit être vecalée, attendu qu'il y 
auraitmoins.de chunces de la faire passer avee ûne” légistature: : 
 dorigelle et avec un autre cabinet dee deluf de WM Gafzot.” Pie: : 
ges umtifs, nous assure -t-on, la loi sera présentée ;en tro verd ; 
inême une phrase à ce sujet dans le discours de tà courònne. Oa: 
prêteud seulement, comme.nous \'avous dil-déjä, qu’au lieu de, 
demander de l'argent‚on demandera pour M.ledac de Nemours 
la jouissanee du château et da domaine de Rambouillet. …… 
— Op nous assure-que la création des nouveaur païts conti- 
nueà prévceuper le cabinet. Quand sa détermination: de de bor- 
ner poas cette fuisà Ia nowination de M. Je comte danbert a étó 
connys „ les reproghes et les réelamatigns lui .sont tembòs de 
toutes.paris.Effrayâ de cette vive manifestatian, le ministère 
Aaen capitulé, et, donnantà entendre qu’ iloôtait án possible de 






























Ee deken | aire une promotion de trente om qaarante. pairs, aurait, promis 
pelagitationdutappel— — | varessorrò les liehs d'une frahcheêtsiiëère mili: éntre les'| de satisfaire à certaïgen exigences par des pramotinas pen noms. 
KL ssociatign nationale exerce encore nne assez grande in- | deux gouvernemens, » Ee Eek O0 _‚j breuses faites à def inter valles, plus, où moins, éloignés., Ainsi. 8 

“ls zpopulations catholiques ;- ‚ Leôeparagraplie est velátif dla Pfospêrité int órieuredu parss} dans oe ióment, il serait.guestion FIG de; trgis o 


cependant ses ac 
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gejank Àlsermit gugstion d'une promotion, de, trois op. 















„baieger: sik dautnpngngonpe Ber | quietjjndsontde sets te rapport Te plhá avalitageus qüe AFP quatre, pairs seulameft, parmi lesquels figurerait gânêrat 
réjived an laÂdfhine. défÁ t ae rra ha Ava GROET: |. dretre, pairs raaleesfite parmi lesquels fgyrera Ml, le gämeral 


| ER on } Fennemain, qnj ingiste pour voir enfin se répliser une pramesse 
Le paragraphe coteernënt 4a'sitnation financière est congti datani, dequatre ns.dójà. Cette dernière détermination serant= 
dans les termes les plas flattenes'poif le crêdit national toujúurs’| élie de plus longue durée que toutes celles qa’a dâjà formes et 
croissant; ‘tuis nl n'est fait aucune mention’ dn projet de con=’f gbandónnées le cabinet sur cettequestian ? (Repye de Paris.) - 
versian d'ane partie dà Ja dette:publiiwe: |; 2 On ne vait pas génératement cd que Goûté 1 'nòminatian 
‚ Le roi aninonoera la prösertation dé projets de tot de naviga | sad Pourle titre de domte W'fdul verser 8/000 — 
‘tion et de döveloppemens â'tonner ans! chemins de fer. Al s'é- | francs'et 18,000:pourcdhuafde dc, à Îä caisse du 'soear des iitrés, 
a 5} .tendra aussi assez. longûement sar V'aciroissémdnt et lá conso: | Si le verseumeût n'est:pas: fait dansles doux nivisde la noutina- 
N Ri PEET ORE PENN iel uint Le at bites se Hi: Oi fe P Er 4 Re E es Eea ed EN: Mir hhachaidhadhd … 45 
reis niiet afde rneë biksalle Gtait Ton d'êtte comble, et il fant lidation des possesstos'Frangaises en Afriqte dónt le rèposa | tion, le brevet est:prosorit. C'est ce qüi est atricd-à M‚ Satvandy- 
von yen ue Galt dnermssar smadjoere. distraction eb geile. $lé tronbié par des abtes d'hostilit6 dins V'einpîre du: Märoë, dui a mieux nimé garder les 8,000-francsqa'on Ini demandait 
en agenda heteeeadgehet ‚squiohtêlé p:omptetgent et Önergiiefrent réprimés pat la | que:d'acheter à:ce;prie âne cauronne.de aomte. U parsît qoe 
seria ortpeu devvarf 8 Bet Wivalies erarrge de. jr valeur dit le'rat; de nos'drimées de terre dt de mer dignement Á. Bugeaud..n'a. pas voulu non plus faire son versement de 
8 de bi Lbh eta alek Ter oon Ghef OPGen ones » commandes par an iHastre tiaréchal et par un prince de maf 18, 000 Francs. Mais cinq jeurs ue s'étaient pas égoulás.depuis la. 
3 e zrA nt 1018 dg bek LOTNE Bur, SE Ve Ei - wege f nomination.de Xl, Pasqpier au titre de ducqu’ils'était empressé, 


|t cbr apel fond 'nréidik, SAID) be tse 


EJ rog 7 rb sad ELC U p. LARA Hú Ke 5 rÂjL Tee 
rde zont élevórs.qu;ú 17AJisres et. quelqnesshellings. > 
. Les séances de assoaiati 
. it 


opne. sqnt, plus suivies non plus 

Pec hentai qu’autrefois, sauf dans tes cireons- 
igedidn reg oqt Aniènent fonjours uee Soule de cu, 
oli indigbre. des spectaiéurs’| gae dans, la. salle: des wides: | 
idérables; lundi, parexemple,:bien que M.-Smith-O'Brian,: 
pi des meibleurs Grnteurs de 'assogiatidn, (itsa rentrde après 
















j ACENEPTPOM Padper, PEES gs | haf : Le discours-sé:tefmine parun paragraphe où le roi sé fôlieite | d'opé EE OR 
| lyvördbs dpglkebsibnaiprijsielgs' Tiest projet Spar le !god-Ll ge lalliance et de la ptospbrstë dp an Bamtlle, mais ulle part il : nrden stalen al NM. Galvano Chen. qui 
u est question de projets ‘de Hotation ait profit des prindes de la_ EN pas vou Ù page 3 once titres, recevront Teur beevet de an- 

mitieropale. MA Cf inatdn comma. Rarqnier. on (ld) 

EL nbpuspas: uh: rot gur le dede visite, ni'anr les affaives | |___On « regu-à-Paris la-nunsellede d!arvirée-prochaîne-de Ia: 


"EE ibabdelGrèéel: :: AEK ME 
dí EspagwreibabdelGrèéol ‘reine-Mavie-Ghristineid/ Espagne srri.'vient ‘faireans:yisite à la - 


$ verdeiënt ponr cicatriser en plaies de | Irlande. Un parlement 
national pourra- sdutropérér tl heüvert FeS. O'Brien 
} insiste sur la nócosdité He RE HUnndr que destepbalers pour re- 
è prósenter les onllóges Alephernus. dal Irlande aa parleinent-bri-’: 


f-tanniqúe; fe cortseil est, bon sans doute, „mais il.ne dennera pas. 


: Burreste: Mp :Geniuöt: gestarte: plebs vhdsarqut jatwaishiòr air 






grtn beb Lei rpieAd U edge ete 5 . N dw ; pe A3 i EN vie ETEN BE et EE 
veg MN BONUS B de as makindlen et fatieitg went elen le geac vdaepifon ok ailaaied: ouse Pmioropeles 7 Ven OT EE 
'__ Nus Avans anjonw ‘hui. dana les jpurnaas erinmetwotngene: ‘ministres: plus de 160 döputöeer patrs-de: France, et lesptiks:f CUT ee eee Dee eng den ee 
"sation à. toutes, les divagationsaë a abvegain ld: ted Seipaux membres du corps diplomatique. J'ai enteudá M. Gafs| Deer SER Nouveries d'Espagne. RE 
‚ Stave question du surplis et ded offcande, un, disgouts T&mar-| zbt8ire â:haoto vols): «. Nous’ ni’ wont aweane nt slat der nous ve eg Madrid, 19 décembre, 


_quable'ddrgedl pale: 18VERNE de Wooróesler.pux jesnes aspirans |.» [rans uw devdtitde tóutes tes attagttbs;. de (outs tee tér Hates” 
» Lions anvanp:qiestiba'à 1intór outre ouk bes betrrdsser er qrarit : 
auxduestionsiextbrieurss; il: disatt ‘Bb rerent 1 abe les preiids 
tbutesssur mug et j'eniróponds: s 1-9 ae ortcer dee 

: Ea question: de la próstdende veowpe dependant tous Tes es: 


Î Veri t } 8 tn 
: Malgrò les. intpigues qui sont en‚jed pour amener une modi: 
 cation dn cabinet, il. parait verfatn. que lon ne sougera sorieu- 
sspgrent à getip madification qu’apròs le, vate du.projet sle rékic-. 
ij maa de d'autres lois ener impoetantes. 
zede EEHORL niitepetihediaserinsapeodel hit elder odt Gpr denerd 1d miiAstore np, | Pane: taes.de.In phamtyergdesdépatés d'anjvardhui, a, 
pwrmieun:baripats be edrat PM ee, toep He Hi ie be  porib M;: Sauer erde Jos imi der Deberrkisataierit intenn- ded acnts. ns aertiols ieprojeL de loi apfpponxantla couversion 
prettïër \devórrdig miijistre Be ipyAagile „ AEvair dont jura .djdature.de Ms Dapin, inquiête qwêlgue pen 16-pintb:condervas |: wa dette pe EO: ir an B. a 6lê can) basen par M.. 
Voeonipliëgerment;gn racevarit ses ordzes;saarés; Si vous yeus Î\dur, majseela:no: pent être unie Guuse'de: dinisión: ow d! öctike,: hjerpina et M. Orense, 1 a été dôfenda par MM. Sairo et le mi- 
rendez asec ces dispositions dans vos paroisses, dit en terminan }-uâr ces deux kommes appamlennent par: lers ojinióiis et pdr” 


- ijx ordres skchtdotanx’, avant de lenr conférer lordination. 
‚Le prêlat se-plegent-surdeterraim sotide de Ta charité vange- 
‚ liqne recommande wen: jennen: I6vites degoes ou 
t tout prôtexte d'irritstion'et de Zizanië Éntf'éúx ét es fidòles 
“ani vaat être donfén:s leurdididié ale; AVE régnir 


2 Ed 


E istre'idels finameds: Lel ttintstre des fsithros WER ararheà 
le digne prétatsAeseigreurbênira vos travânx ; st, sans voÛB | leursantécêdens au parti eonservateur. Qudi:q&'fl-erí soit, Tes j-BEOnver dn ed n hdi tee derde 
arrêter à don beatles geth gndmie te drait serait ee da partis Molé:et Thiers intrigucnt beucoup pour faire EchouerHÁ in en inham En bah préförs it 
côté, vous ne tóns oecnpez que de gagner des âmes à Dieu, il | chndidatarede M; Sauzet; « tte en ef BO en ar arran. Ne Ker 
vous souttenda inst es Ynte de votre tint miristòre 5 et eerd aura aujourd'hui réumion préjaratoire ; c'est‘ Neede pied eld bei itêde 152 
lorsque vos paraitrez devant tui an grand jour du jagement damweette réuhion qu'owswntendra defitiitirement sur la: can: volx eontre 8. HI a eeh kbd drin Amendêment de 
voos pi ure difenrdf ae juste assurange, « Je n'ai pas perdu | didsture älr présidence, M:- Oditon-Barrot est seulement arrivó:} NÀ: de Hontervirgen etn atras dóphités,, qu annatent desiné nue 
nne game desÂmes gite wi m'as confièes.Â «tt | hjerà Paris. ba ganeke prujsosede le pórter an premier taur de la conversion comprit guelgues categories de, plus qpecelips. 
Ces-parolc®s'conträëtent quelque peu-avêt e'tóf tranchant et a aire là présidenee; et sit n'y pas dô ifajotitèten frvear de duxguelles elle doit sappligaer. … Eee aen 
absolti de quêlqaes prélats dont 1’ obstinalión a cehtribuê pour l 


zeke ' oi hens Sn t Cembattu par le ministre des, finances est wgendement n'a 
redden | „Sauzet, élle proposé dlors de pörter sed voit snr:M. Dapin an |: , MODE BORED ee eren te ET REL K 
beautöfip à' algrir la querelle que deplorent aujdurd’ hui tous | s el anballeune à i ie einen A P Kle, pas été pris ep considgration. On dit que Vansenderzent sera 


les esprits sngês , et dont la. solutian , nwabgró lat snbeiditt- des-fà EE nne reprêsenté dans la $éando de demain, revêrn de, lasigoatasg. 

anotifs qui V'ORt snscitée,-pententrainer leápslus Tachenses con- Vi deötaralidn’ suivante, cue fait la Quotidienne, au nom Ff, d'autres dépntós. EN (Corresp. part.) it 

séquetices pts 1'óglise dngtieans: ON ae di sr dkiti, hédbit ps j asser inapergue: Sk — On écrit d' Alicante que les Jamaneios (révalutionnaires),. 
NT a ;_ € Nolisd voútons'. paf Aire ministres ni ambigsafteûks,; Kous} font gburir le bruit;da proehain debarinement d'Espartero,:, 





za ne meenten préfeta hisous-prêfets, nóud'n@ Vönlons pis | shraonnné par.eux el.ahueto (le vieux), sur les ter de Ae Galli. 
eli pee A bis fë WOdidhe'tenie par heart ffe A'Hondniigé glen de là, ilsacchera sur Madrid, avec hg reux:par= 
lige di Butdgéraire aux hommes qui orit‚accipdré'l’tât. ” … “| tisans et quece mouvement aura lien vers ha fin de cette- année; 


t » Märs'hòu8 vóulons servir le pays-! Nous töutons'ëtre dépu- | maison móprise ces braits aaxquels on commerceá &häbitner 


HDL Affatwes dö Erante. 
La Gazette Universelle d'Augsbourg contiëht la correspon- 
dance sùivantë de Paris: 
« L'ouvertare de la sessipn ct le sort dueabfnctorcu pent tout, 
natre monde politique. Jusqu'à présent en:t'eët encore posi- 


„tés, nous voulons sièger à toutes Tes àssernWides-ôlectives'; nous } ef qui hont jamais de résaltat. En De 
‘vpulhd être pattónt où Ia sation, a. besdin dh:econbeiloa de |° ! — On écrit de Victoria que le gónêral Jaureguy:(el Pastor) 


tivement coda! ‚ qui puisse donner Ijen à'des cî{intes sórieuses Vòpse) nóus voulons être d l'armée, 'à la matine, au génie ci- | vient de mourir dans cette ville. rn 

pour la darin ministère ; néanmoins les amis de M. Guizot oil et taelitaire; nous voulons être, en wn mol, d fous tes seroi- ,_ Après Mina et \’Empecmado, el. Pastor était l'un ‘des plus cé- 

sont plus igwiets qu’ils ne veulent te paraître et sés adversaires |.cês, od chucun est sûr de rester Bibre et de se dövoter pour ‘la | l&bres parmi ces güorslleros qui, parleur oxistenee toute remplie 
% En brie, st ns 2 


“France non pour un hommes. Gt 5 d'aventures intròyâbles et presqte fabnieases, dont devenis idd 
‚ Cette dêclaration,dit La Presse, rstsigaïfieative; ellesignifie | lanr vivant des hóros de roman et de mêtodramués: au, ve joti 

: ah Uintednrigeskg: it'boutiléesstepnis que l'ordre de snoces- | Janreguy s'est particulièramênt distingué endaent be guerre: 
dantéde Tátti, le vóyage du raï à Windsor, le traitb aveo le Ma- | stoù Neri Ge Perverse en Phltoë jj vmeer arriere abend. tin 
“roc, cte. Le ininistère opposern ù ces attaqttes Tes heure rd: St kalidh, älors an berèeat, E afteit T'âjft óù Te äöstenyreihent, Ò D je 
sultats obtemis parén politiqne ei Chine, én Grèce, ei Pir: “ppaftbls és nobles esprits, devienf di jcids diflieite à porter, | rg. H était, comme. Mina, Mórtne et Zurbaney an:de'ces honmês: 

quie, en Îtalië, en Espagne, en, Aljémagne ét en Ängleterró ; tes où le hesoní de se choisir unê carbièrie él de dianne rde'| de for. qui nlotit besoid:nt de sommeil, nide ‘nonrritere, "erges, - 

Nictoires renrportéescaurMarpa; laxéantissenient du ‘pouvoir, sfdit” impêrieüsement sentir, où l'on se yrlië ipatiëmmeût à ['agecane cighrettoket Veau: des’ torrens; font vingt: lieder par’ 
A’ Abd-el- Kader, 'affermissement da la-dgminatiotr frangaïse! Midée de n° avoir pas un but à poursnivre, où V'äinôir de ‘son Í jder, lo fusidsur T'ópaale. A EEN en Ee 

en: Afrique; V'atlianetrdh-dud-d'Auritteavee une printesse na: |'ptys, le dösir de le servir, de I'honorer commentent à parler |! Jaaregepjonisdait de lestim8 de tous les pars. C'était, am, 

r tide et enfin tes-bindidhs on varitapeisés obrênnes dins la: Lp usaût qe de vains règrets, où ae n'óst pas sans Firte ei sAnR | plas hant point un hotte beral,iutrópide et désimtóresbé. Le: 


jk er 8 De Oe si ble 

nourrissent peut-être plus d'espoir que Ia vóritible positiof dis 

affaires ne leur-perinet de'concevoir. bes nttaqtes-de Voppasition 

anrorsgonr mjet ola dfoît de visite, Ja. guestion toujawas gene, 
ê 


db dh: ge Hie pre nack ‘Baayeés; depuis Ja: inore:de- Ferdindid VIT en 







1833, jusqn’au 31-aot-1839, à-l'épogee du couvenssde Verga 







begoliginn del'empruntdeZQP.milonsr 21. turser iozaf GEPatqu'On se rósigneà la conditign de n'être pien daus l'état, | gouvernement espagnala:fail uné grdbdeperBS vu 
La fâmin s-saile de I'opposition est‚dans la qnestion.du. droit} ln, remplikadusie fondant at, Ay vivredenie Uaafonsent f* ar eta nr hmnee Kier deoen ee 

de: visiter Winde ce côtó, le ‘cabinet: pourrait Bien‘éptouverun'f:94,! Holisme; e e. signifie quel hêure sapproehe oùla reeon= | ; Sn markie ar: HOPE LE Urd 

échec ; car” tem gernement britannigue. ue veut Alsordmiënt f'Baissance d'un grand nombre de familles envers une dynastio | j ‚Bourke de Mädiid du 19didembre. 





ahira achevó de payer’da deué-en: Rdètieë,- où des: jiêres, en se sa- | 3 pc 83-an/e, dd: 'à 6Î jours. ee 5 Pp. c. 223 au KN 


vre nt pg Kie ee vrt B ne Vl bisa gered 
difficilé de se Úrer avantageusenient dea jah ‚pe ‚<6 
k hd ôn cfifiant noblement, auront zapketá nabJement leurs fils; elle 28 à 60 jours. —,Coupoús, 26 Bj. — Dette flôttante, 171 


rien accordersnt 
diseusgion: USG ret, fera naitre, et ‚gr. plus est, on 
irl sdpus-deb hauttbisroles. politiques que l'assertiomde NM 


laot « que lerd Aberdeen avait déclaré soumettre Is traïtés 


signifie que toute émigratiári-Â Fintêrtefr, aussi bien qu'à l'ex- | ABP jotta. Détie sáns intérêt, Gl, à 6Ô'j. 
“igrieúr, nespupait jamais annie gtt gne courve durée; oel; érait | Re ä 
















rde 1831. heli Aon neuvel:eganien-et'à desmadifications, dejä prouvé par histoire, et par ce qui s'est passé sons le con- ’ ot Ren 

e 0-aa, miiée, Les autres questions offrent peu.dechances.| solat et F'émpiré; élle sigiife éhfin qU'il n"y à pas de pärti pos” RE nn 

de sud8ds pöürd’ opposition. — 2, 4 mes. … jg ltiqae, si fort qu'il soit, qui ait kepouvoir d'arrêter la marche ° RWonwelles:-et £: vers. 
Une circonstanee: qui n'est pas: (rôs-fkvarable au-vabinet;. ‚du temps: voilá ceque signifië Hà déctáration solennelte dela} 200 0 0 We Mers Br in 


| aa vn er Á T Ee sbüât belge a dieëute le Ziek bliriée- reste 
et un certain oombre de députós, afin d'être réélus, debrapt en-| Ree de semblu da 'peojet de loì relatif artPGréales. La disjitrettion gar 
wimager Bltisieurs qrestiorig sus lo point dò vue pobiad betas : : == On écrit da Paris, 26 décembre: Dae, próroge de deux ans A'admissiekt dé 13 voiliuns de Kil. de'có- 
verwont peuuêtredoreds À vaoter contre le nfinistère:. Conf ‘ Onannonte quë M. Güïzóta recu ces ‘jours-ci ané nouvelle | rédles du dúchò-de Limburg, “Wêtò fottenteetiethrinttae par 
Lee tögitimistes se'sont‘raHie àRestrême gauche!"M: Thiersf note du cabinet de Berlin, quï refuse dófinitivement de recon- | plusieurs orateurs, qui ‘ont soutenu que les “éömgiunicattons 
se lient tranguille ; on sait cependant que le mot d'ordre est | naître pour le moment, le gouvernement-de Madrid. Cette nou- | diptomatiques fuites en comité secret ne leur paraissaient pas 


g'est que oethesessiunseen Ja dernière pour la ehamkagaatuolle, Quotidierine. bee 


‘de natare à pouvoir entraîner l'adoption du projet. Parmi les 
adversaires les p}us prononcés du projet ministériel , on re- 
marque Mf. de Schiervel, gouverneur du Limbourg belge. 


— De nóuvelles fermentations se font sentir-dans la Bosnie; 
desjémissaires-étrangees parmi, lesque}s. dn remardue plusieurs 


Serhiens de.gonamun accord. avec des Franciscaing, ont, àce f 


qujilpasait, expité le. peuple. à la dösobéissance ênvers le guu- 
vernemen ture et à vafuser ORN „des contributions, toat-} 
en ayant en vue-ùne anseuion!de Ia Bosnie et.de la Servie,.Dans la: 
Berzegovine: in; refuse ógrlement de paiement ‘da tribut eten 
Coldassin. agerebellinn;d doané lieu à des- mesures très-óniérgi- 
quesde Ja past-du,gousernement: La nen des bre sen: 
Sautasi, nst Aes:.phas déplorables. ; 

ri Meliengêt4Â Li-persiste à:n’ accepter anenne des propositions 
detiAngláteireiebntelnaat le transit ; on dit taême qu'il veut 
monopoliserf les tdans ports en: deniaston: de l' Inde. Le vice-roï 
menate dsétabljr des filavures en Egypte; mais ce n'est proba- 
blement am: gae, Pas pour: engager les br nidnhdbne à dui pren- 
dre.ses eotane à;desiprix jlus élevés. 

54 Uawventurier polonais vient-de se faire « en Suisse le ehef 
d'shembasellesecte religieuse. Ces sectaires rendent un- cnlte | 
rebigieuniê dà mémoire del'empereur, qu'ils adorent sous le 
nom éktamge de Aapolfon- Grand: Prôtre, 


WO! defrit ‘dé Weir,” 19 dbeciibre + Le dâriëlé an sajet| 
tnv Túitb er vien Ee ‘wi. pied del Varg: 
sE’ ojsl sid 


Lande: bodatitb vetighdasddesh8e'f 


bit sau WEdsdfilich, “S.A. R. le grand-duca permis 
delf dh dratbi BBhis ‘cette ville et d'y établir un curé. En 
conse den be, T' hf vient de faire F'acqaisition d’urie mai- 


son phitfeMORE A Eisenach et Va fait disposér ponr la: câlébra- 


tion BWPESIL B&S, ‚ det, oratoire a êté soleùgellement inaugurò. 


jh journalà Annonce que deux spêculatears de la bourse de 
Pacis « ot perda, un 600, 000 francs et, l'autre deux. millions, 
par guite de Ta hausse qui a eu liea avant ef depuis l'emprunt. 


de nosnbre:des individus dótenus pour :dettes dans bes trois: 


prisons de ki eapitale de l'Angleterre nes'élòve pas aujour- | 


d'hai.à: plas da 300, e'est:-ä-peu-près le tiers du nombre des 
dôkempaa iu’ e} de renformhient l'année dernière à cette époque. 


ten B therlC ‘dh WY, Vers trois heùtes, le Fei s'est dóclarò dans. 
la phpéterie'irddwikde Britè et CE, situêd à la Villetie., près le 
cattét: Sint DEnts:à ‘Paris: Des secdárs nontbrenx et pfomipts 
n'ont pu l'empêcher de devertir fa proie des flammes: il n'existe 
pläB rid Eercetrë pk peterie qut todóupiëit úne sùperficie! de mille 
mètres edrrés, de ses aNrchrandises, de ses mòcariieued. On at- 
sribudeet accident á & l'imprudence d”une j jeune ouvrièpe dui au 
vaif wls-le Ges en approohaht ‘de trop' près une chandelle d'une 
feullle-de papier, Gettesmalheureuse «été Ia prefière victime 
de son imprudenee. Pendant les travaux, six persóunes sont 


teimbóes dans le canal Saint-Denis. Quatre: ont êtésauvées, mais 


‘deux ont pèri. Ce sont un, gaporal et un fusiller du 74° régi- 
ment de ligne. Oec n 


— Odrie d”Altrdkhan (Russie), 14 novembre ; 

LVW ek geté devant Aslrakhan depuis le 8 nbvembre,et la 
narigithen Kuntièrenient céssô,non-seutèment sûrl&fleuve, mais 
entò s taarter Casplieune:. Le froid èst desceridu à 15 degrés 
Reaumidt:’ 'Sofkänte-ditnttrives"de ier n’urit'pn atteindre Tears 
eng &t Hs sé ÎFouvent pris dans les  glaces. Par la même 


on graad! nombre dé bäteinx pêeheurs qe se trouvaient 


cok hér; bi’ bat pu revenir. > 


TE ld STR 


nayire anglaig le Saat Mungo, . le:20 septembre dernier, sur la 
porie de. Aigallas., ag cap: de Benne-Espéranca, avec la pré- 
viense cargaison qi’if rapportait des Indes-Orientales. Les 
pectes Apt, Awalpáes Se florins.. Uie partie de. dia 
pagn FK, uE. en Ee 


ar: UirfarÂT: ordent sit en hinidësoïr au (héle vorst aè 
Windsor: Uni léinine feritib Ave son nrárietsa fille'au thêátre 
pour la repr gsentation du soir, est itsmbiée de T'ämphithéâtre 
dafis Id pe et s'ost brisè të Bpíre doksale en totbant ; ellè a 
atd riete tmourante etn” a Survécu qrie quelqfies instáns á 
eelt HlEFAie cliute; 

rrd ae 8de emphidhéâure n a pas plus’ de deux: pieds 
Watheteude fdiine qui vénait se placer sur le pre- 
Aerien a perd + Btjuihbre, et fa balusträde étant pas assez 
élevbe, ‘elle passé par defense. Le parterre ótait che ement 
vide RE rd: dans la daliëifiie le chef d'orchestre et ‘alla 
ged hi s ' 

Wilgrië 
Plieure hade pour la représentation, celle-ci a en liea tout com- 
mdr et le publie a beaneváp ri’ de la farce du Jeù- 

e Vagabond, ‚qui a êté jouée ce sair: :Jä. Ì 


oAQaJitgans Les joarnaus de” Bruxelles: 
ElparoBräks que Nsme Weiss, la directrien'ds a ioups cho-. 
râgraphique enbantine, que nous possódens ici, éprauve des dif. 
r pe, rondre à;Paris, où Vappelle nn engagement avec. 
le Thóâtwe 4e la Porte-Suini-Martin,Le privilège de Mme Weiss 
ne lgptotisnnaik qe à, voyager dans;Ies- Himites det’empire au: 
triehien.3: a3igotens Amrlduies compie, cette directrice a. puussó 
sa tugnóe Jeeqm-en Brusse et:de là, descendant le Rhin, est ar= 
rivóeen. tat voed L'anibassade. d' Autriche, à Bruxelles, refu- 
serait anjonrd’ à cette dame, par suite-de linfraction à son. 
privilâge-#0se. fondant: soe. ce. qee l'époque de sa rentrêe est 
iaroinente,.de bad delivrer son passepors paur la. France. Hous 
ne savons pas si cette difficult est aplanie. : 


„— Les coinmissarres de }'income-tax ont rêclamó au: génèral 
Thom Thumb (Toin. Pange), 1e pain américain, une somme de 
72p liv. st. (8, 7291. ) 

à 25, s000 ries st (800,900 fl, environ). 1l parait debt. Barnum;’ 
Je gärdien’ d aken a refusé de payer en disant qu’ ún &rán-: 


ger qui n'a pas de dofifteite. éla ne'doît päs être B la’ 


taxe, p (Globe.) 


— Un étudiant ae LR eoniriCl ui Jolie fille, servante 
ches un jegbe apónago sippentans. Il paspit quo les époux 
avaient cohtuime de passer Ml plus grände ‘pàrtie- de là soirée 
hors.de beg „at‚gune la laeel 4 een profitaë. penr reep 







voir sop. spa ont maître aya Á lápeil de de equi se pas- 
sait násol nt de senpreidrp Is del 4 avis, après |. 
avoigdaigë,: des amis, „Homgpint à àk ae 


quanbdheure.aprds fre. gorti. 


iep ee tie ed 


; peine, mais la présence d'esprit de la jeune Álle les tira bientôt 






On, a. reen. £B. aldeas” la Souslisà de la arte du. bean. 


en qui n'a prééódéqie de gaelques instans: 


our droit sur son revenu qu'ils évaluent | 














La bonne et son galant, interrömpùs aù milieu d’àn entretien 
des plus chalenreux, et reconnaissant le mnitre de la-maison à 
l'énergie de son coup de sonnette, se trouvèrent d'abordfort en 


de ce mauvais paset à défaut d'autre cachette, elle fit güfrer | 
Fètudiant dans la fontaine qui était vide et où ilse blatti (bd 
son mieux : } pis rassuróe par son stratagème, elle courut OuvriK, 
| É porte, mais, Ó fatalité ! sur Tes pas du maître de la maisgn, end | 
tre le porteur d'eau gek | n 'étand-pas. dans la, ‘gonfidence, se, di- 5 
rige vers la cuisine pour y ‘rémplir sòn ministère quotidien, le |. 
maîtreest là : impossible « de sortirde la fontaines sans s’exposerà 
quelquechose de plas fâcheux peut- être qu'une aspersion.Notre 
amoureux se decide dont à sé Ïájsser a arroser sans mot dire, et à 
rester dans un bain froid jngqe” À sefu'oh4 guisse ledélivrersans 
danger. 

Le maîtredela maison, ne trouvant rien pour, justifier ses 
soupgons, prêtexte l'oubli d'un mouchoir, et s "êloigne con- 
vaincu de la vertu de la chambrière. Quantà Vétudiant, il sort 
enfin de la aante os, el radicalement guêri 
de sa passion. 

_—L’ Avenir National de Lämroges, du 21 dale raconte le 
drame judiciaire qui suit,:. 

«Ily a quelques, mois, Un. eondamné de la cour d'assison, de. 
‚Tulle tra versajt.notre ville.,;escorté de: deux gendarmes peur) 
jen ocenper.à la maison: Celit #hte le: domicile que laia avait. 






iniprlijeirie. en ; tailië.douee.” À 


RE A 
| ossbangeaseee 


: ret bli 

Weys and & Beuster, Marohands et Editaurs dp aijpres a 
HÄYE ont l'honneur d’informer le Public quite continn 

mer, à des prix tròs-modiques, tout te qui eöncerùe "Ja é 

Cartes de Visite et d'Adresse , Lettres de Change, iet.’ , ett. ; 

toujours ua. grand assortiment de superbeá: Nartams, eitbed poa 
Visite propres à imprimer en earacteres d'of‚au d'prgent ‚ an. chaf 


qui voudront bien les honorér de leur Sedfsnoe 
‚On traave“aúdit: Wagddin nin GRA fipo PliiBdesds jb 
consoles et Piahinos'sortis dos fo ied ke paer de Pafdyäbde 


f Tj Z's de. Bruavlles , ainsi qe lee, póritahles Corded de Náplesr: oil 
+ On:y trouve de même. toutes les.nouveantés e wait à les 


OERLE, Vee 1 xD È3 
UN JOUR BE EBERT. 


comédie-vaudevflle ; en 3úctés feline Adr 
de Pig: "60 d; ches’ tol là slibrdires; er we î 
Hôriagt de vaóbal 























6 là justice des hommes. Gdëjenne femitig HSrumded 
gure éöurerto.d’ untveite etuiif sdoblatt appr ténie à à ane ed as- 
sa plus ólevée. que celle où-sgpecrute le personnel des. prisons, 
guivait ce triste conroi. Cet homme, ainsi escorté par:la góné- |. 
reuse sympathie d'une jeune âppuse, était le steur Vinsot,. per- 
cepteur dans |’ arrondissement, de Tulle, condamné à. cinq. Ansij. EEn 
„de.dótention par la gour d'assises dela Corrèze, Voici le rósamó- 
guecinct des faits qui ecn de lieu à cette condamnation 
» Dans l'auberge qu'ava habitée M. Vinsot. avant:.son ma: 
riage, se tronvait une jeune fille d’ une figure agrèable, et pour. 
laquelle le publie’ accusait de ne pas être indifférent. Cepen- 
‚dant, ayant trauvé plus tard,gn, parti convenable, il se maria. 
Laj jeune femme qu'il;avait épousée était belle aussi, d'une ódu-. 
eation distinguêe, et on devait supposer. que la jolie fille d'au- |. 
berge serait bientât oublióe. À, quelgue temps de là, aetteider- |. 
nière donna lo j jour à un enfant qui.disparut. La justice. informa; {- 
Ia mère fut arrêtée sous la prévention d'infanticide, et d'après 
ses révólations M. Vinsot, augael elle. prêtendait avoir cunfié 
get enfant, fut ógalement nris.en accusation: „ … e- eitk. 
Pendant une longge instruction, da jeune; fpuamte de’ accusé.’ 
vint à Limoges solliciter da pròcireur-gónêral et dut prôsident 
des assises. d’ abrêger. les lentenss ijsdiaigiees. at d'avancer le 
jour du débat, qu'elle espórait être celui de la, dälivrance- 
‘Mais Vinsot, déclaré gaapells, fut condaroné à cinq'äusges.de 
‘dêtentjan. La: jeune fjle,. qui n:avat. gessé. de lacenser pén-. 
dant tout le: dôpat,. fut condamnêa à genninden de, In sie) 
peine. . vaji « zeebenen 
_» L'arrêt de la justice ovnit. éò exboutd, et: Fant! autre: de | 
ces condamnhés sitbissaierit leur, peine dans, la zhaisoa centrale. 
de Limoges. Lya quelques j jours, lajaune:Gllergai, près: avoir. 
| domnéson amonr à Vinsot, Ini avait. vouê une haine iemplkeable;; 
tombe malade. Le confessenr est appelé ardin dd la prisenniène;), 
qui avaue sesfantes.. C'est, ‚algra,ques' atv! heerd: wo 
grand intérêt: rendue parJ 'appreêhe del’ éternijé au sentiment 
de sa eonscienee,, la prisonnière,dóplove, gu, présencò de.tésil 
‘moins, quella est seule eospabte, qa’ elle: a.tuê: sbwenfant, et‚|: 
‘qu'ellen/a accusé son ancien afpant. que par dásir de’ iens ; 
ce Ces aveux, faits avec. an oaraajsre pompen ee tide …‚. 
été constatés par éerit. E eds REE |: RAA EREE s " k: 
La a rhentends. ne sûrvbodt.nne peu de. jearaà. ct aven: efo ommen Fonds Put HES: Ki 20 
Aussitôt après sa mort, ces faitg ont été portés à l&connaiessinee: f, bi #3: Àjn Déc ie ha ba 
de M, le procaragr-gónóral, qua hnmédiatement sdlligitéunë | {12 + 2° st Dorm 
grâce de. la justice royale.'Ges gireonstanaas; prouidenitie!lesen Be tn va grt beed vee ae | Be EI Ti Á 
duelquesorte, vont romplir.de jaie de ccenr-de. In pausne jeun: vr padtert Hil! ds EE UR ; 
femme,qui, au milieu de tant: dlóprenser sdoulonrdnsòs,; a iu |! he Hel zed > p'6dg of 
conserver son. courage: ‘et sa ‘oopifiance’ zl Apers an actbirebre. adnen n E df Els 
royale réparera sans donte.cette prreurdetlajasktenrdes. hgsames! |: GE sd br | 
„Post, Ja fire nix lapiris à ea: feae pe 















Cettà jolie: Baiedle de Vauteur de 
| wopleo, jusguê ‘dafi's Ús Lr 'dêtailà, un’ parfunt nd grand dans 
ditte journal de Paris, lert vst érégardt, * SA le Jes lderfticieds’ eú 
c'est, là une ceuvre ploigeda diatinction et de gold dook diest 
a mise en scène get.aoignén »tegplendisstndes ot sin Jm plède, est 
avec ‘un enseible complèt, Nous dere ard surtout des éloges à la ferriè 
a mis de la passioh, dunt Id rôle d'X fe nd de Théligny; ù Félix, qui.a,Jd 
avec beprit dans celuï:de'Beldsy.Rabirtiin ; ‘à Mme Docktd, inEintnreit re 
eh rend do, Marië „et à Mad. Théaarde quitestarwe bldgwatt 
mede. zis Hori Nous, ne ma pas: pare hd ade 
pope de Tri bran e H ‘Marie. Brassine. 8 EEN jagi 
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4 veel iomure le MM 
EN ni et „Roisseaur „„Detot el ©“ 


bi Reis NeuverWisiëhad; 6, dein dà belle Feydéhth Parin, 


dte ata HPB vinde 
ehs de MN. Erden. 5 
_P bingo): Detour ask niielei as 
„tding. Genxsaoa een le’ mômeis 
KS ment Vusige 
Gräkd eslorttindit dolMvretis, Serioes de Deaserd en; 
tie du Wiets Platf: LÉotitkf Fräheo,! 


Bertidea te edilheer t° 


ET 


en ble nel @, parten panpriglón tte pg prbmpte 
velure É ek 
ken ke der En Aart nk groltra,g gfginat, ei 


thus le eef e'cac je 
ridepbiched. Creme rn ca Add gar, ox 
ge per OET 
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